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En portugais, la forme adverbiale ATÉ X, ou ATÉ + (SN temporel), se révèle ambiguë, en ce qui concerne l'expression de la localisation temporelle. Nous présentons ici une approche computationnelle pour l'interprétation de ce type d'adverbe. L'analyse proposée résulte d'un travail plus étendu sur le traitement des adverbes de localisation temporelle dans le cadre de la DRT (Discourse Representation Theory, [1]). 

Considérons les exemples suivants:

(1)  a.
João chegará até dezembro. (João arrivera d'ici décembre)

       b.
João trabalhará até dezembro. (João travaillera jusqu'à décembre)

Pour analyser la référence temporelle exprimée par un adverbe de la forme ATÉ X, nous devons considérer deux temps: le temps de l'adverbe (TA) et le temps de l'événement, ce dernier exprimé par le verbe. 

Les deux phrases de l'exemple (1), bien qu'elles  contiennent le même adverbe “até dezembro”, diffèrent en ce qui concerne la localisation temporelle exprimée.  Cette différence est due à l'aspect et la classe aspectuelle exprimés par le verbe, Le TA de la phrase 1a est un intervalle qui commence au moment d'énonciation de la phrase et qui se termine au mois de décembre. La phrase 1b exprime un TA qui est lui aussi un intervalle, mais dont le moment initial reste indéterminé. 

Dans 1a, le TE de chegar est un moment quelconque inclus dans TA. Suivant la DRT, nous pouvons affirmer que l'événement de la phrase 1b occupe tout l'intervalle TA. Dans ce dernier cas, TE et TA sont donc coïncidents. Ceci vient du fait que le type d'événement exprimé par ce verbe est naturellement duratif. Le but de notre travail est la réalisation d'un analyseur qui sache identifier correctement la localisation temporelle exprimée par ce type de phrase. 

Notre analyseur est basé sur les grammaires d'unification (cf. [5]) utilisant des structures de traits. Plus précisément, nous utilisons GULP, une extension de Prolog d'utilisation simple, développée par Carpenter [3]. 

Voyons maintenant comment notre analyseur réussit à desambiguïser les deux phrases de l'exemple (1). L'ambiguïté origine bien sûr de la préposition “até”: Nous utiliserons donc, pour cette préposition, les deux entrées lexicales suivantes:

Entrée lexicale 01:



até,
PREP
loc:      
in(T, extent(_,A,L)) 

      


r_sem:
relac:
none   

                 


âncora:
A      

                 


durat:
indet




 
subloc:
L 

                 


te:
T

Entrée lexicale 02:



até,
PREP
loc:      
end(T, L)

      


r_sem:
relac:
none

                 


durat:
+





subloc:
L 

                 


te:
T


Dans l'entrée lexicale 01, l'expression in(T, extent(_,A,L)) représente la localisation temporelle exprimée par la préposition. Elle désigne un temps T, le temps de l'événement, qui est inclus dans l'intervalle commençant en un temps A et se terminant en un temps L. Le temps A est un ancrage dont la valeur sera déterminée à partir du temps verbal. Si un temps du futur est utilisé, A sera le moment d'énonciation (dénoté n). Si le temps verbal est le futur du passé (comme dans João chegaria até dezembro, João arriverait en décembre), l'ancrage est un temps de référence fourni par le contexte. La résolution d’information contextuelle n’est pas traitée ici. On pourra se reporter à [2] pour une solution à ce problème. Le temps L, comme nous le verrons dans la suite, est déterminé par le complément de la préposition. La valeur indeterminado attribuée au trait durativo indique que le temps T peut être utilisé pour localiser un événement duratif ou ponctuel. 

Dans l'entrée lexicale 02, l'expression end(T, L) exprime un temps T qui se termine en un temps L, lui aussi identifié par le complément de la préposition. Notons que dans ce cas, le trait durativo a la valeur +, ce qui signifie que le temps référé par l'adverbe est duratif. Ainsi, un adverbe utilisant cette seconde interprétation de la préposition até ne pourra être combiné qu'avec un SV qui exprime un événement duratif. 

Nous allons maintenant nous attarder sur les règles nécessaires pour interpréter les phrases de l'exemple (1). 

Pour analyser l'adverbe de la phrase (1a), la règle A1 ci-dessous sera utilisée:

Entrée lexicale et analyse partielle:
“até”
“dezembro”







PREP
loc:      
in(T, extent( _, A, L))
DESIGN
loc:
[T,mês,dezembro]

      






r_sem:
relac:
none   

                 






âncora:
A      

                 






durat:
indet









subloc:
L 

                 






te:
T

Règle A1:


ADV
loc:
L1



PREP
loc:
L1

DESIGN
loc:

L2


r_sem: 
âncora: 
A 



r_sem: 
relac: 
none

               
durat:  
D 




subloc:
L2

               
te:     
TA 

(


âncora:
A









durat:
D









te:
TA

Règle A1 instanciée:


ADV
loc:
in(T, extent(_,A, [_,mês,dezembro]))

PREP
loc:
in(T, extent(_,A, [_,mês,dezembro]))
DESIGN
loc:
[_,mês,dezembro]


r_sem: 
âncora: 
A
 
(

r_sem: 
relac: 
none

               
durat:  
indet 



subloc:
[_,mês,dezembro]

               
te:     
T 




âncora:
A









durat:
indet









te:
T


La règle A1 spécifie que la préposition, suivie de ce que nous appelons désignateur (le SN dezembro), forme un adverbe. Le désignateur résulte de l'application de règles non décrites ici. Après l'application de la règles A1, la localisation temporelle exprimée par le désignateur  est propagée dans l'argument le plus interne de l'expression associée à la préposition. L'expression résultante sera donc in(T, extent(_,A, [ _, mês, dezembro] )). Remarquons que dans la règle A1, les valeurs des traits âncora, durativo et te (temps de l'événement) sont transférées telles quelles dans la structure résultante. 

Pour combiner l'adverbe avec le reste de la phrase, deux règles peuvent être utilisées. Pour interpréter la phrase 1a, seule la règle S1 ci-dessous peut être utilisée. Nous ne détaillons pas ici les règles utilisées pour produire le SV, l'étude des verbes ne faisant pas partie de notre champ d'étude. 

Entrée lexicale et  analyses partielles:
                         “João” 
      
 
“chegará” 


 “até dezembro” 



 


SN
SV
r_sin: 
[ num: 
sg ]
ADV
loc:
in(T,extent( _, A, [ _,mês,dezembro]))


 
 



r_sem:
 âncora:    
n

r_sem: 
âncora:
A



 




 aspecto:   
perf


durat:   
indet



 




 clas_asp:
achiev


te: 
T








 te:         
T











 rel_temp:
(n < T)




Règle S1:

S
loc: 
L

SN
SV
r_sin: 
[ num: 
RI ]
ADV
loc:
L


rel_temp: 
RT 
( 


r_sem:
âncora:    
A1

r_sem: 
âncora:
A1



 




aspecto:   
perf


durat:   
D



 




clas_asp:
achiev


te: 
T








te:         
T











rel_temp:
RT


{D <> +}

Règle S1 instanciée:


S
loc: 
in(T,extent(_,n,[_,mês,dezembro]))

SN
SV
r_sin: 
num: 
sg
ADV
loc:
in(T,extent(_,n, [_,mês,dezembro]))


rel_temp: 
(n < T) 
( 


r_sem:
âncora:    
n

r_sem: 
âncora:
n



 




aspecto:   
perf


durat:   
 indet



 




clas_asp:
achiev


te: 
T








te:         
T











rel_temp:
(n < T)


{indet <> +}




D'après S1, un SV qui représente un événement ponctuel (correspondant à "achievement" dans la classification de Vendler [6]) ne peut être combiné qu'avec un adverbe compatible avec un temps d'événement non duratif. Ceci est exprimé par la contrainte D <> +, qui signifie que la valeur D associée au trait durativo ne peut pas avoir la valeur +. Dans cet exemple, la contrainte est respectée, puisque c'est la  valeur indeterminado  qui sera unifiée avec D, donc différente de +. Aussi, la règle S1 spécifie, par le biais de la variable T, que le temps d'événement du verbe est le même que le temps exprimé par l'adverbe. On peut vérifier que dans l'expression résultante, le temps d'événement est un instant inclus dans un intervalle qui s'étend du moment de l'énonciation jusqu'au mois de décembre. La limite inférieure de cet intervalle est fournie par le temps verbal, par le biais de la valeur associée au trait âncora , tandis que la borne supérieure provient de l'interprétation de l'adverbe. Notons que la localisation temporelle est déterminée par l'adverbe, alors que la relation temporelle (trait rel_temp), qui représente la position de l'événement par rapport au moment d'énonciation, provient de l'interprétation du verbe. 

La règle S1 que nous venons de décrire n'accepte que des phrases comprenant un verbe perfectif ponctuel. Par conséquent, elle ne s'applique pas à l'exemple 1b qui exprime une activité (toujours selon la classification de Vendler, et représenté ici par la valeur activ associée au trait clas_asp) sous un aspect perfectif. Donc, pour interpréter cette phrase, la règle S2 ci-dessous devra être utilisée. Cette règle accepte tout SV qui  affiche une des classes aspectuelles suivantes: état (state), activité (activ) ou activité culminante (accomp).

Entrées lexicales et analyses partielles:

“João” 

“trabalhará” 



“até dezembro” 



 


SN
SV
r_sin: 
[ num: 
sg ]
ADV
loc:
end(T, [ _,mês,dezembro])


 
 



r_sem:
 âncora:    
n

r_sem: 
âncora:
A



 




 aspecto:   
perf


durat:   
+



 




 clas_asp:
activ


te:
T








 te:         
T











 rel_temp:
(n < T)




Règle S2:

S
loc: 
L

SN
SV
r_sin: 
[ num: 
RI ]
ADV
loc:
L


rel_temp: 
RT 
( 


r_sem:
âncora:    
A1

r_sem: 
âncora:
A1



 




aspecto:   
perf


te:   
T



 




clas_asp:
CA


 









te:         
T











rel_temp:
RT

{member(CA,[state,activ,accomp]}

Règle S2 instanciée:


S
loc: 
end(T, [_,mês,dezembro]))

SN
SV
r_sin: 
num: 
sg
ADV
loc:
end(T, [_,mês,dezembro])


rel_temp: 
(n < T) 
( 


r_sem:
âncora:    
n

r_sem: 
âncora:
n



 




aspecto:   
perf


te:   
T



 




clas_asp:
activ


 









te:         
T











rel_temp:
(n < T)

{member(activ,[state,activ,accomp]}




À noter que la règle S2 n'impose aucune contrainte sur la valeur associée au trait durativo. Par conséquent, les deux interprétations de la forme adverbiale ATÉ X seront acceptées. Ceci est peut-être discutable lorsque l'adverbe est combiné à un SV exprimant une activité comme c'est le cas dans l'exemple 1b, mais l'ambiguïté apparaît plus clairement dans l'exemple suivant:

(2) João redigirá o relatório até dezembro.  (João rédigera le rapport d'íci/jusqu'à décembre)

Pour obtenir la seconde interprétation de l'adverbe “até dezembro”, la même règle A1 qui a servi pour retourner la première interprétation sera utilisée ici:

Entrée lexicales et analyses partielles:
“até”
“dezembro”







PREP
loc:      
end(T, L)
DESIGN
loc:
[T,mês,dezembro]

      






r_sem:
relac:
none   

                 






durat:
+      

                 






subloc:
L









te:
T  





Règle A1:


ADV
loc:
L1 



PREP
loc:
L1

DESIGN
loc:

L2


r_sem: 
âncora: 
A 



r_sem: 
relac: 
none

               
durat:  
D 




durat:
D

               
te:     
TA 

(


subloc:
L2









te:
TA












Règle A1 instanciée


ADV
loc:
end(T, [_,mês,dezembro])

PREP
loc:
end(T, [_,mês,dezembro])
DESIGN
loc:
[_,mês,dezembro]


r_sem: 
âncora: 
A
 
(

r_sem: 
relac: 
none

               
durat:  
+ 




durat:
+

               
te:     
T 




subloc:
[_,mês,dezembro]









te:
T












Ce qui est différent, dans ce cas-ci, est l'expression de localisation temporelle qui est retournée. Seule la borne supérieure est identifiée. Notons aussi la valeur + associée au trait durativo. Ceci a pour conséquence que cet adverbe ne peut se combiner qu'avec un SV qui accepte un TA duratif. 

Il existe aussi un autre type d'adverbe produit à partir de la préposition até, et qui est un peu différent de ce que nous avons décrit jusqu'à maintenant. Il s'agit de la forme DESDE X ATÉ Y  (depuis X jusqu'à Y) ou DE X ATE Y (de X jusqu'à Y). Cette forme exprime un TA dont tout l'intervalle est spécifié, plus précisément dont les deux bornes sont connues :

(3)  a.
? João chegará de abril até julho. (João arrivera d'avril jusqu'à juillet)

       b.
João trabalhará de abril até julho. (João travaillera d'avril jusqu'à juillet)

Dans ces exemples, le même TA est exprimé. La phrase 3a paraît incorrecte parce que le verbe exprime un événement ponctuel. Ce problème n'apparaît pas dans l'exemple 3b, qui exprime une activité, donc un événement duratif. Dans ce dernier cas, TE et TA peuvent coïncider. 

Pour analyser la phrase 3b, nous devons augmenter le lexique et ajouter une nouvelle règle A2:

Entrée lexicale 03:



de,
PREP
r_sem:
[ relac:
inferior ]


Entrée lexicale 04:



até,
PREP
r_sem:
[ relac:
superior]


L'analyseur ne pourra pas utiliser la règle A1 pour  produire la forme DE Y ATÉ X, puisque cette règle exige que la préposition ait la valeur none associée au trait relac. Donc, la règle A2 sera utilisée:

Entées  lexicales:
“de”
“abril”
“até”
“julho”


PREP
r_sem:
[ relac:
inferior  ]
DESIGN
loc:
[T, mês, abril] 
PREP 
r_sem:
[ relac:
superior ]
DESIGN 
loc:
[T, mês, julho]


Règle A2:


ADV
loc:
extent([T, L1, L2])



r_sem:
durat:
+





(


te:
T



PREP
r_sem:
[ relac:
inferior  ]
DESIGN
loc:
L1 
PREP 
r_sem:
[ relac:
superior ]
DESIGN 
loc:
L2


Règle A2 instanciée:

ADV
loc:
extent([T, [_, mês, abril], [_, mês, julho])



r_sem:
durat:
+





(


te:
T



PREP
r_sem:
[ relac:
inferior  ]
DESIGN
loc:
[_, mês, abril] 
PREP 
r_sem:
[ relac:
superior ]
DESIGN 
loc:
[_, mês, julho]


La règle S1 n’accepte pas des verbes de la classe aspectuelle ponctuelle (achiev) et qui se présentent sous l’aspect perfectif, combinés avec un adverbe duratif, comme c’est le cas dans la phrase 3a. En effet, la règle A2 produira un adverbe dont le trait durativo aura la valeur +, ce qui est refusé par la contrainte qui apparaît dans la règle S1.  La règle S2 n’acceptera pas non plus la phrase 3a. Dans ce cas, le trait clas_asp du SV chegará aura pour valeur achiev, puisqu’il désigne un événement ponctuel. Or cette valeur est refusée par la règle S2 (voir la restriction member(CA,[state,activ,accomp])). 

Par contre la phrase 3b sera acceptée par la règle S2, comme on peut le constater :

Entrées lexicales et analyses partielles:
“João” 
“trabalhará” 
“de abril até julho” 



 


SN
SV
r_sin: 
[ num: 
sg ]
ADV
loc: extent([T, [_, mês,abril], [_, mês, julho])


 
 



r_sem:
 âncora:    
n

r_sem: 
te:
T



 




 aspecto:   
perf


   




 




 clas_asp:
activ


 









 te:         
T











 rel_temp:
(n < T)




Règle S2:

S
loc: 
L

SN
SV
r_sin: 
[ num: 
RI ]
ADV
loc:
L


rel_temp: 
RT 
( 


r_sem:
âncora:    
A

r_sem: 
âncora:
A



 




aspecto:   
perf


te:   
T



 




clas_asp:
CA


 









te:         
T











rel_temp:
RT

{member(CA,[state,activ,accomp]}

Règle S2 instanciée:


S
loc: extent([T, [_, mês,abril], [_, mês, julho])

SN
SV
r_sin: 
num: 
sg
ADV
loc: extent([T, [_, mês,abril], [_, mês, julho])


rel_temp: 
(n < T) 
( 


r_sem:
âncora:    
n

r_sem: 
âncora:
n



 




aspecto:   
perf


te:   
T



 




clas_asp:
activ


 









te:         
T











rel_temp:
(n < T)

{member(activ,[state,activ,accomp]}




Comme dans la seconde interprétation de la phrase 1b, l’unique interprétation possible de la phrase 3b identifie une localisation temporelle à partir des informations obtenues lors de l’analyse de l’adverbe. En d’autres mots l’ancrage des bornes de l’intervalle exprimé ne dépend pas de l’interprétation du verbe. 

En résumé, nous avons montré comment les adverbes formés à partir de la préposition ATÉ sont ambigus en portugais. Utilisant le formalisme des grammaires d’unification, nous avons proposé une manière d’interpréter et desambiguiser ces adverbes. Le résultat est une grammaire relativement simple qui fait appel aux concepts de temps et aspect, et qui s’inscrit dans un travail plus ample dont le but est l’identification d’une grammaire capable d’interpréter les diverses formes de localisation temporelle telles qu’exprimées par les adverbes du portugais. 

Références bibliographiques

[1] Kamp H. and Reyle U., From discourse to logic. Kluwer Academic, Dordrecht, 1993.

[2] Gagnon M., A Compositional Approach for the Interpretation of Temporal Adjuncts, 8th Workshop on Logic, Language, Information and Computation (WoLLIC), Brasília, 2001. 

[3] Covington M. A., GULP 3.1: An Extension of Prolog for Unification Based Grammar, The University of Georgia, Athens, Georgia, U.S.A. 1994.


[4] Gagnon M. and Lapalme G., "From conceptual time to linguistic time", Computational Linguistics , vol. 22, no.1, 1996. 

[5]  Shieber S., An Introduction to Unification-Based Approaches to Grammar, CSLI Lecture Notes 4, Stanford, 1986. 

[6] Z. Vendler. Linguistics in Philosophy, chapter Verbs and Times. Cornell University Press, Ithaca, 1967.













8
5

